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SOLUTION DE LA QUESTION DE MATHÉMATIQUES SPÉCIALES
PROPOSÉE AU CONCOURS GÉNÉRAL DE 1 K 7 8 :

PAR M. CUILOS MICHAUX,

Elève du lycée de Douai (classe de M. Guillol).

Les droites A'OA, B'OB, G OC sont trois axes de
coordonnées rectangulaires ; on suppose OA' = OA = a,
OB':= OB = J, O C ' = OC = c.

Déterminer : i° le lieu des axes de révolution des sur-
faces de révolution du second degré qui passent par les
six points A', A, B', B, C', C ; i° le lieu des extrémités D
de ces axes.

On construira la projection du lieu du point D sur le
plan AOB, en supposant a^> c^> b, et Von partagera
la courbe en arcs tels, que chacun d'eux corresponde à
des surfaces de même espèce.

L'équation générale des surfaces du second degré pas-
sant par les six points A', A, B', B, C', C est, en suppo-
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sant le terme indépendant différent de zéro,
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Lorsque la surface est de révolution, l'équation

qui donne les plans cycliques, devient l'une des équa-
tions

Ces équations représentent les plans principaux paral-
lèles aux axes des surfaces considérées : les axes seront
donc donnés par les équations

ou
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En éliminant la variable S, on obtiendra facilement le
lieu des axes :
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C'est un cône du second degré rapporté à ses axes et
sur lequel on peut placer un trièdre trirectangle.

Les sommets se trouvant à l'intersection de l'axe et



( M))
de la surface, les coordonnées de ses points doivent
satisfaire aux équations
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/2 représentant le carré de la demi-longueur de l'axe.

Mais, — + - H — r étant un invariant, on a
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puisque S est l'inverse du carré du rayon du parallèle
dont le plan passe par le centre.

En tenant compte de cette relation, les équations (i)
deviennent
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En éliminant S, on obtiendrait aisément les équations
du lieu ; mais il est préférable de construire immédiate-
ment la projection sur le plan des xjr, au moyen de la
variable auxiliaire S.

Pour partager en arcs correspondant à des surfaces
de même espèce, nous remarquons d'abord que des el-
lipsoïdes et des hyperboloïdes à deux nappes peuvent
seuls donner des points réels*, nous distinguerons ces
deux surfaces par le signe de S, S étant négatif pour des
hyperboloïdes et positifs pour des ellipsoïdes, puisque le
parallèle dont le plan passe par le centre est imaginaire
dans le premier cas et réel dans le second.



On construit facilement les deux courbes que Ton ob-
tient en supposant
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Ellipsoïdes.
Hyperboloïdes.

Note. — La môme question a été résolue par M. Moret-Blanc.


